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Dans l a  prépdation de cet expo&, tous l e s  mots techniquks ont 6tB volontairement 

QvitQs, j ' a i  tent6 de restreindre l e s  termes descriptifs au vocabklaire de llllhom&te homme 

&pition=&ela langue tahitare 

La langue tahitienne se  rattache 3. une famille de langues dispersées sur une aire  

g6ographique t rès  vaste, qui s'8tend de i4adagascar 8. l ' î l e  de Paques. Ces langues sont appe- 

lées Austrondsiennes, ou, de leur h c i e n  nom : langues lYalayo-polyn6siemies . Elles compren- 

nent : 

- l e  groupe indonésien 

Malais, Javanais, Tagalog, Malgache.. 

velleLGyinée. 

- l e s  langues m6lanésiennes e t  micronésiennes 

- les langues polynésiennes 

(Les chiffres donnés ne représentent qu'un ordre de grandeur) 

quelques langues du Vietnam (Cham, Djarai, Radé), de Formose, l e  

quelques langues de l a  cate occidentale de l a  fiou- 

l 15 miLlions de locuteurs 

1 million de locuteurs 

350 O00 locuteurs 

Les langues de L'Australie e t  l a  maj . Ee partie des langues de Nouvelle-Guinée, 

n'appartiennent pas à dette famille linguistique. 

Les langues polynésiennes sont au nombre d'une quinzaine, dans ce qu'on appelle tra- 

ditionnellement le triangle polyzGsien : Hawai~/~ouvelle-ZQZ~de/îLe de Pâques. Fiais on en 

compte une &%aine d'ahtres, 'a l 'extérieur Be ce trh.n.gle, dans l e s  aires géograhiques m i d  

cronésienne e t  idklanBsienzle, depdi$ Nukuoro au Norh, j*que fituba au Sud. Elles ont ét8 di- 

vis6es en 5 groupes principaux, ddnt Úri pqwra vo i r  les affinités k w  l e  tableau 1 L 

On peut estimer B environ 80 O00 l e  nombre des personnes qui parlent l e  Tahitien, 

s o i t  SO$ de l a  population, y compris les 35% de bilingues. Le tahit ien est l a  langue mater- 

nelle de l a  plupart des habitants de T a h i t i ,  des IlesSous-Le-Vent, de Ranaroa. *. * tandis 

que dans les autres archipels, c 'est  une langue de contact. Elle permet aux habitan.@ de ces 

î l e s  d'entrer en relation avec Is monde extérieur pas l'interm6diaire de l a  radio, e t  des 

goêlettes. A u  Bafquîses, aux Tuanotu, aux Gambiers beaucoup de personnes, sinon l a  plupart, 

peuvent s'exprimer en Tahitien, bien que ces î l e s  possBdent iies langues qui diffèrent nota- 

blement du Tahitien. 
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1. 

P N. Ij Protopolynésien 

P .N.P. Protopolynésien 
nucléaire 

P. E. P. Protopolynésien 
oriental 

P. C.2 Protopolynésien 
central 

m. . . .  e...... Mangarévien Maori (E-Z) 

Hawaim Tuamotu 

consonnes 

1 r 

semi-voyelles 

w dana oiseau (wazo) 

y dans pied (pye) 

D dans nuit (nGi) ‘ 

voyelles 

i pris ü v u  u cou 

e px6 i5 peu o p e w  

t père Oe peur >port 

a patte 3 ce o pâte 

‘W oe brun a banc 

o bon t brin 

V 

.Q nJ 
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- l e s  sons 

- l'arrangement des sons en mots 

- l'arrangement des mots en Qnoncés 

- l e  sens des mots 

Les sons 
4 

r Les sons du tahitien présentent de nombreuses nuancos. On se limitara i c i  

aux distinctions qui prodhsent des diffQrences de sens, c 'est  h dire aux gons que 

l'étriture do i t  noter si on ne veut pas qu'elle présente des ambiguités qui n'exis- 

tent pas dans l e  langage p8&. Ces classes d iéq~v&ence  de sbn (si l 'on me pennet 

un Papprochement avec l e s  mathématiques) sont app216es phorièmet5. 

i U Il existe 5 voyelles en Tahitien : 

e O 

a 

Ces voyelles existent en 2 variétés _brève et longue 

t&e "homme" - tam "dartret1 
B 
r 

Les consomes sont au nombre de 9 P t '  

l e  signe / I /  représente l'occlusive glott .de 

qui n'existe pas en tant que phonème en 

Français, m a i s  qu'gn prononce dans des suites de 

m n  

f h 

V 

voyelles te l les  que oh, oh,oh, oh!, (désapprobation) 72 

t a ï  "mer" u_ ta l i  "pleures" 

En français, il existe 16 voyelles, et 20 consonnes e t  semi-voyelles voir 

- 

1 l e  tableau 2. 

Avec 14 phonèmes, l e  tahitien s e  s i tue à un extrême. I1 n'y a, semble-t-il 
a 

que 3 langues au monde qui aient 1 phonème ou 2 de moins : l e  Hawaien, le Marquisien 

du Sud et l a  langue de Rurutu. Le Français est par contre relativment compliqué de ce 

point de vue (96 phonèmes), bien qu'on signale une langue amérindienne de 45 phonhmes, 

l et avec moins de certitude une langue du Nord du Vaucase qui aurait 75 phon'mes. 
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Les syllabes les plus complexes en Tahitien sont de l a  forme 2 

c'w r'doslr CiiG I l n u i t  Il 

I1 n'y a donc jamais de consonne double, ni de consonne 8. l a  f in  d'un not contraire- 

e 

ment au Françajs, bÙ d'ailleurs les syllabes peuvent comprendre jusqu'k 5 consonnes : 

cccrvcc dextre (d&kstr) CCCVCC s t r i c t  

t - *  Ceci explique l a  tendance des tahitiens B intercaler des voyellks intermé- 

diaires e t  fin&.& lorsqulils adoptent un mot françaid ou mglais : 

t eneyara t~g&éral1~ po rot et ani "protes tant 11 

Pomation des mots 

Les racines tWt iennes  possèdent généraLement 2 voyelles. Elles peuvent 

ê t re  répétées (reduplication) totalement ou partiellement avec pour signification 

correspondante 1,e duel OU l e  pluriel de l 'action ; ou l l in tens i tQ e t  l a  i3ispersion 

suivant l a  catégorie de mot dont il s'agit. D. s 'y  adjoint des suffixes e t  des p&œ 

fixes : 

_q hae (non usité dans cc! send) haNae d6chirbr en 2 morceaux 

r haehac d6chire2 en plusieurs morceaux mahae être dëchiré 

pZlhae déchirer complètement Ij2tac ragme s0ns 

a_ haea déchi26 l&,ae, &tre déchi?&, 'Zh&ehae être  décUr6 en plusieurs morceaux 

II &fiste 6gaLement quelques p&fix&s et suffixes qui peuvent &!re l ibre- 

ment accol6s .% la  plupart des mots, ce qui permet de former des motk à volonte : 

- tÜto * o came pour marcher t&Üto o marcher B l'aide d'une canne 

topa tomber fat a-topa faire tomber 
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c 

i 
t. 

P 

* 

2 

Mais ces mots une f o i s  formés sont invariables t l e  t ah i t i en  est  

une langue sans flexion (terminaisons variables., ), donc sans accord, sans 

genre, sans nolhbre (absence de marque &ni plur ie l  qui est  indiqué cBparémen.t), 

sans llconjugaisonll ( l a  forme du verbe ne change pas suivant l e s  personnes e t  l e s  

tltempsll). Le Pranqais présente de ce point de vue une complexité moyennei Pour 

s 'en convaincrd, il su f f i t  de regarder l e  tableau 3 qui montre une phrase Q c r i t e  

en Bantou. S i  be sujet  chhge  tous l e s  autres mots de l a  phrase sont profondé- 

m e n t  transformes, 1 

TA$IIUU 3 - 
traduction de l a  première phrase ( l e s  autres n'en diffèrent  que par le l e r  mot) 

Ctest un bel  homme et  nous ltaimons. 

- homme 

peuple 

E X z  

-c- umuntu w e h  =chle mbonakala ,  siztanda 
abantu be& abachle bayabonakala, sibatanda 

i l izwe l e t k  e l ichle  liyabonakala, s i l i t chda  *... 

p4ys plur. 

- f i l l e  intombi ye%d enchle iyabonakala, s iy i tmda  

f i l l e s  

amazwe etu amachle Wabonakala, s iy i tmda  
I *  

iaintombi z&u eainchle ziyabonakala, sizitanda, 
; I ,  

LA F,OFGMTION DES PyilAS.E3 - 
I * Les phases  simp1,es 

Certains énonces ne possbdent siml terme (*oupe grammatical),  il^ ne 

sdnt pas eirceptionnels 

- 'u& ua 

'US, parayï 

il á plu (absence de kjeit en T A ,  sujet  &ammatical f i b t i f  en F*) 

"C'estIf CaggiB e m a m i  il y a un oiseau; c 'est  un oiseau - 
Le plus souvent un deuxigme terme est  nécessaire wi peut &he 

un complément ou un sujet. 

Complément : %a ua, i Tahiti il a plu B Tahiti  

të hzmene nei, i t e  f a r e  pure 

s u j e t  : t; tamu nei,  t e  manu 

IlonIl est entrain de chanter B 1'Qgl.ise 

1 oiseau,mange 
/pro,pessif manger, 11 o i s e a d  

( la  virgule ne s e r t  gutà montrer l e s  l imites  des groupes g-rammaticaux) 
,structure G,V. -i- G.N, cprrespondant au Fe G.N, + G.V. 

(G,V, t gruupe verbal G,N, : groupe nominal.) 
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La  s t ructure  de cet énonce est  comparable en F. et en T. mais l 'o rdre  

est inversé. LZ fau t  l e  diskinguer soigneusement &u suivant : 

e 'ötutu , t e  manu l 'oiseau est un héron 

/ticf est" un héron) l 'oiseau / 
structure G.N. + GoN. correspondant au Fr G.N. + GIV. 

Cet-ke différence fondamentale : phrase sans verbe en tahi t ien et  

phrage avec verbe obligatoire en français, provient de l a  prkence  en Français, 

des deux verbeb Vitre1f et  "avoir", qui n 'existent pas en Tahitien, 

e pere'o'o, tõ +erz t ,atata 

/ une voiture, possessif cet homme 

cet hommeta une voi ture  

Les phrased sans verbes correspondent donc au français  ttQtretl et llavoirll 

mais aussi B Ifse tro~ver",llressembler't. .. , de plus, l a  plupart des constructions 
verbales peuvent *tir& transformées en constmctions nominales (ct est-&dire en 

phrases sans verbes. , 

i mutata ího r a t  tÕna t a e  r a l a  mai 

/autrefois,son arr ivée 1 
il est arpivé autrefois  

ou 'ua .Ese &i, !%a,$ , "ca i a  iho r a  

/est hrrivé, il, au t r e fo i$ /  

Bien entendu; on peut h i h m  3 termes et  plus dans une même phrase, 

l 'ordre s e  pius Ordínaire es t  a lors  i verbe, sujettcomp16ment. Mads ce2 ordre 

peut ' ê t re  complètement bouleversé par un cer ta in  nombre de transformatibns gztf 

n'altèrent pas forcément l e  sens de la  phrase. I1 en sera d i t  un mot plus loiq. 

k a .  f a t  atupu, t e  arifi,iXx?ho'e 

i 

-.I 

tÕro*a rah i  IC roi donna une grande f P t e  

/ donna, l e  roi, une grande fQte / 
i n t  errogation par t icule  ânei  - 

' t u a  tamu, i o i a  =+? tua tamu snei,  ' o i a  ? il a mangé.-/ a-t-j.1 mangé ? 

/a mangé, il 1 1 a mangé in*err., il 1 



P 
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négation 

tua t a e  mai, ?õna taita, töna* i t a e  mai 

il est  arr iv6 

/es t  arrivé,  il / 
e .t;ara%a mai$a'i, e tere,  l o i a , i  t e  t a ' a t a  maXta'i 

i1 est gentil. 

/une personne bonne, il/ 

plu si ems p r  oc 6dé s I 

il n'est pas arr ivé 

/verbe négatif ,  il, est  arr ivé / 

il nf  es t  pas gent i l  

/négation, il, une personne bonne / 
e t a l a t a  moni, toia e t a ' a t a  moni 'ore, toia, 

il est r iche 

/ une' personne argent, il / /une personne sans argent, il / 
il n'est pas riche 

négation + i n t  emoga$ion 

t a i t a  G e i ,  toia, i $ae mai ? 

1 negeintemo., il, èst arr ivé / 
n'est-il pas arr ivé ? 

2 O  - Les phrases complexes 

El les  sont :obtenues par les deux procédés de coordination et  de su- 

bordination. Paz'mi ce l les  qui relèvent du deuxième mocOd6, on doit  dist inguer 

ce l les  gui s e  r a t  tachent directement 

principal (ou ce qui en t i en t  lieu), et  ce l les  qui correspondent aux proposi- 

t ions  re la t ives  françaises4 

l a  proposition subordonnée, au'lverbe" 

coorginat ion 
b 
b * O , & O O * o B b O *  tua haere sib., .i&a, të, 'Úa holi ,  da i  I l  est p a r t i  et il es+ revortu 

1 es+ allé1 i r ,  e t ,  est revenu / 
proposit ions subordonn6es r a t  tachées au %erbeyt principal 

- propositions complétives : simple juxtaposition 
t ë  hina'aro riz, t e  t s ' a ta ,  ' i a  parau mi, t e  a r i ' i  

/voulaient, les gens, dOsidBratif parler, l e  r o i  / 

b O O ~ O O ~ ~ ~ O ~ b b b O O O O O O O O O O O @ ~ ~ O O ~ O ~ ~ O ~ ~ O ~ ~ ~ O O ~ b ~ ~ O ~ ~ O ~ O ~ ~ O ~ b  

l e s  gens voulaient que l e . r o i  parle, . .  

- propositions circonstancielles t u t i l i s a t ion  de désid6ratif (voir  plus lo in) ,  
II. 

ou de tournures par t icul ières  comme tahiri, mai t e  mea e, mai t e  hum erem 

'ia oti, .ta 'oe tohipa,hoti mai, i t e  f a r e  

/désidératif f i n i ,  ton t rava i l ,  reviens, à l a  maison/ 

quand ton t r a v a i l  sera f i n i  reviens à l a  maison, 
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propositions subordonnées relakives 

- simple juxtaposition : 

................................... 

.... t e  ta1ata.e m a t i ,  tõna 

/... l'homme, une maiadie, la sienne/ 

- antécédent sujet  du verbe subordonné, on se ser t  de : 

...... l'homme qui est  malade 

--œwuœ'- 'o t e i  t e i  ou 1 
'o t L t ë  ou 2 

aspect accopplí 

aspect non-accotapli (voir plus loin) 
r ... %erg tatata,  o teii Darau, i t e  tãvana 

cet home, qui a parlé, au chef . 
- antécédent complénient du verbe subordonné, on se  se r t  du possessif .& 
... t e  fare, tG t e  tãinuta, i fa 'a t i ' a  

la maison, que l e  chamentier, a construite. 

Comparaison avec l e  français 

4 cas nominatif &xi. 

accusatif que 

g&itif dont 

............................ 
Seuls, l e s  deux premiers cas du F. prdsentent 

une ressemblance de procédé avec les deux derniers 

cas Qtudiés en T. Ceci pm&t expliquer, au moins 
c 

-, i prépositidnel qui en partie, í a  fréquence des erreurs de pronom 

relat i f ,  d a s  l a  l is te  de fautes qui m'a ét6 remise. 

Quelaues transformations 

a) imvriba.tlian podsetusive 

t e  vala o te  tãvma &tõ te tavana vara 

/la p i robe  de l e  chef/ /celle du chef pirogue/ 

b) interversion su j et-prédicat 

e 'õtulu, t e  manu 3 

/un héron, l'oiseau/ 

c) mise 22. l ' i n i t i a l e  des sujets des verbes transitifs : 

lua fa 'a t i 'a ,  t e  tãnuta, i t e  fare 3 nã t e  tämuta, t e  fare, i falati'a 

/a consCMZit, l e  charpentier, la maison/ /par l e  Charpentier, l a  maison, a construit/ 

d> mise en situation d'une action 

'ua tae  m a i ,  t e  aahx, i te  hora v i t i  

/est arrivé, l e  bateau, B. deux heures/ /2a deux heures, Le bateau, est  arrivé/ 

l a  pirogue du chef 

- 
t e  manu, e totu'u i a  

/l'oiseau, un héron/ 

l'ioseau est un héron 
/ 

c 

r 

i t e  hora p i t i  t e  i tae m a i  a i  
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e) différentes formes d'une proposition circonstancielle (substantivation) 

'ia rãtou i tae mai quand ils sont venus 

i te tae rala mai., rätou o o o  

i tö rãtou tae ra'a mai,.. 

f) transformation passive 

quand ils sont venus,ou,à leur arrivée 

à leur arrivée 

particules +mot 'là. part entière" i- particules 
(lexème) 

- të 4- V S  + noa sa E i1 existe encore 

prógre'ssif + exist e -i. spontanément é 1 oigneni6n-h end ore 

lua 'amu,te manu,i te vT. 
/a mangé, 1 9 oiseau, la mangue/ 

'ua 'mu hia,te v'i,e te manu 

/a été mangée, la mangue, par 1 1 oiseau/ 

g) verbes d'état kendus actifs 

'ua parar'i,te fare,i t,erã ta'ata 

/est démolie, la maison, par cet homme/ /a demoli o cet homme, la maison/ 

tua tüparart?terã ta'ata,i te, fare 

Les classes de mots 

Struoliure des groupes ,grammaticaux (G,V. et G.N.) 
o ~ o ~ ~ ~ o o o o o o ~ o ~ o ~ o n o o d o o o o o o o o o c o . o o o a c o ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ o ~  

Dans leur forme la plus simple,ils comprennent un %ot à part entière" 

(nom scientifique français : lexème ) ,entouré de particules gramhat ioales 

(nom scientifique français : morphème) 

teie nei + garau -- + (pas de 
pakt i cule ) 

cette his t oire-ci 

cette proximité+ histoire 

lesmes appartiennent à trois grahdes catLgories t 

substantif équiv, F, : nom,adjectif ,parPois verbe 
ex : fare maison,de maison 

- statif Bquiv, P. : adjectif,adverbe,êtrecadjectif,parfois nompverbe 
ex : e vivant,gu8ri,vivrevgérir,vie 

- actif Bquiv. Fe P adjectif,adverbe,nom,verbe 
ex :hina'aro,désir,désirer,"d6sireuxt1 

st.: tua paoia,'oia,i te ruru le "fruit à pain" l'a rassasié 

act : 'ua 'amu,'oia,i.te 'uru il a mangé le l'fruit à pain" 

L'agent des st, correspond au complément d'objet des actO 
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Expansion des groupes grammaticaux 

On peut leur adjoindre de nouveaux éléments (expansion) par les 

procéd6s suivants : 

a) apposition 

'ua noho, 'oia,i te, '0ii.e pÜpi Paris il habitait la capitale,Paris 

b) adjonction d'un mot quelconve qui joue le rale d'un adjectif Òu 

dPun adverbe 

e ta'ata tritiviti c'est un homme adroit 

te parau fatu ra'a p9ILe'o'o la carte grise 

o) coordinat ion 

e ta'ata vitiviti të te i'eiPe csest un homme ad*oit et élégant. 

Exemple de phrãsos tahitienqes 

/?ua tupu / tefe nei parau 1 i Tautiral ite tau / tg vai pÖiri noa ra ã/ 

fte tavata/ 

Cette histoire s'est passée B TautiraVau temps oÙ les gens Qtaient encore 

ignorants o 

të 'ite nei / i te hÕ"ë mati  va'a / i te hoe "sala hia mai/ 

Elle voyait quelqueb pirogues qui se dirigaiht vers elle B la rame, 

Quelques points de comparaison, supplémentaires entre le Francais et le Tahitien 

- les pronoms personnels 2 cas en Tahitien (voir tableau 
5 cas en Français (su jet, prépositionnel ob jet direct o ob jet indirect 

) au lieu de 

séf l a i f )  

- les temps des verbes français ne sont pas exprimés en Tahitien par 

les vertaes,mais au moyen de compléments circonstancielsoles particules 

qui accompagnent les verbes expriment seulement 

non-accomplie,entrain de s'accomplir etc,.. 

- les prépositions françaises sont exprimées en Tahitien par des particules, 
par des noms locatifs,ou par des procédés détournés, 

que l'action est accomplie, 



, . 
* 
Y 

Tableau 4. Les pronoms personnels 

e 2e pers. 1 Toe f oe : I õrua 

TableauJ, Les pronoms Elk adjec t i f s  possessifs des 5, premières personnes 

f . 32 perso : töna tana : tãna '. 



le sens des mots 11 

Les mots en Tahitien et en Français ne se correspondent pas en général 

un à un qcar ils &e réfèrent & des découpages conceptuels,différents,de la 

réalit6.Autremen.t dit les systèmes de pensée ne sont pas les m&nes,Ces 

différences sont difficiles à saisirton trouvera idi quelques ekemples 

simples prdsentés Sous forme d'un shdma qui rabpelle les organigrammes et 

qui devrait perme.ttse,un peu comme les llflow-chartstf des ordinateurs ,de 

rendre compte de l'emploi des mots par une suite de décisions. 

les goûts 
.OOOOO.O. 

/ s \  
\ / \.. . 

qbson'co de' goat présonce de goat 

BcrC doux 
\\.. I -  

t ait ai 

! I 
1 aba ' ava 

/ / \  

ma 1 aro 
monampna 
I_ 

\ 
:fo<t. atténué mofiona 
désa@éable agféable 

I I 
I 

t E 9 ava ' av& I 
maramaza 
mamara 

la nourriture 
o o o o o o o a o o o o ~  

nourriture nourriture 
mã'a 

alim'ent 
de base d'accompagnement 

I 
1 - mã;, 'znati, 

origine végétale origine animale 
habitue 1 lement hab i tue 1 lement 

note pour la compréhension de ces shémas : 
O O a O o O n O O D O O O O n O a O O O o o ~ o ~ o o a Q o o o ~ ~ a o o o a e o  les termes soulignés 

sont les termes qui font l'objet de la descript,ion,tandis que les termes 
non soulignés sont de simples termes descriptifs qui ne s'intègrent pas 
directement au &éma, 



12 

les températures 

: to'eto9e f mãhwahana i ve'ave'a 
: cold : warm f hot 

o o o o o o o o o o a o o o o ~  

o .* O 0  

D 
O 

b 
O 

O 
o 
o 
0 

t 

O 
I3 

s - i tièdei chaud froid O 

O 

O . O 

a 
o 

o 
4 

Les termes de pgrenté 
0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 D 0 0 0 . . 0 0 0  

tupuna 
metua - 
ho ovai 
-t: aea e 
tua ' ana 
t eina 
tup&e 
tuahine 
t a o  'etc 
t ãne 
vahine 

- 
- 

- 
apurua 
t amai t i 
tamãhine 
huno a 
mo otua 
hina 

- 
hina rere 
h'ina. tini 

tous les pakerlts de la gén6ration des grands-parents 
p&re ,mère leurs frères et soeurs leurs con joints 
bdau-p&re,belle-mère 
cousins dPun kiomme,cousines d'une femme 

arrière gpdo 

frère plus $gé d'un homme,soeur plus âgee d'une femme 
frère plus jeune d9un homme,soeur plus jeune d'une femme 
frère et cousins dv une femme 
soeur et cousines dvun homme 
frère de 19~pouse,soeur du mari 
mari,frère du mari 
fernme,soeur de la femme 
se dit de personnes qui sont les beaux-parents d'un même couple 
fils,neveu 
filles,nièues 
beau-fils,belle-fille 
pet it s-enf ant s 
arrière -- 
a'rxLa$r-- 
arr*aar-aar-- 


